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Cours ton Saint-François : 2000 $ remis à
l’école l’Arc-en-ciel

Ce sont 140 coureurs qui ont participé à cette course organisée
par le Comité des loisirs de Saint-François-Xavier-de-Brompton.
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Le but, c’était d’amasser des fonds afin de permettre à l’école
l’Arc-en-ciel d’acheter du matériel pour le cours d’éducation
physique.

Plusieurs distances étaient prévues, autant pour la marche que
pour la course.

Windsor — Les gens de la région étaient invités à participer à la
sixième édition de Cours ton Saint-François, qui s’est tenue le
dimanche 15 octobre dernier, au parc des Pionniers à Saint-François-
Xavier-de-Brompton (112, rue du Parc). Cette activité de financement
a permis de recueillir 2000 $ pour l’achat de matériel sportif.

Ce sont 140 coureurs qui ont participé à cette course organisée par le
Comité des loisirs de Saint-François-Xavier-de-Brompton.

Il s’agit en fait d’une course amicale servant à amasser des fonds
pour l’achat de matériel sportif à l’école primaire l’Arc-en-ciel.

Lors de l’édition 2022, l’organisation avait remis 650 $ à l’école pour
l’organisation et la promotion d’activités sportives.

« Le but, c’était d’amasser des fonds afin de permettre à l’école l’Arc-
en-Ciel d’acheter du matériel pour le cours d’éducation physique.
C’est aussi une façon d’encourager l’activité physique », souligne
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Rébecca Bilodeau, présidente du Comité des loisirs de Saint-
François-Xavier-de-Brompton.

Plusieurs distances étaient prévues, autant pour la marche que pour
la course. « C’est une activité qui s’adressait à tout le monde », insiste
Mme Bilodeau.

Ainsi, les jeunes de 5 à 12 ans ont pu s’inscrire sur place pour la course
à obstacles gonflables.

« Tous les enfants ont reçu une médaille. C’est toujours très apprécié
», de dire la présidente du Comité des loisirs.

Pour la marche et la course de 5 kilomètres, les gens ont dû s’inscrire
au coût de 30 $.

Finalement, plusieurs personnes ont pris part à la course de 10
kilomètres, dont le coût de l’inscription est de 35 $.

Il n’y avait pas vraiment d’objectif fixé. « C’était selon le nombre
d’inscriptions. Nous avons fait beaucoup de promotion pour que les
parents viennent participer avec leurs enfants », de dire Mme
Bilodeau

« Même s’il y a eu un peu moins de coureurs que l’an dernier, nous
sommes très satisfaits des résultats obtenus », termine Mme Bilodeau.



Distribution : 
Acton Vale, Béthanie, Durham-Sud, Lawrenceville, 

Maricourt, Racine, Roxton Falls, Roxton Canton, 

Ste-Anne de la Rochelle, Ste-Christine, St-Nazaire 

d’Acton, St-Théodore d’Acton, St-Valérien, Upton, 

Valcourt, Valcourt Canton, Wickham.

Hebdomadaire publié à Acton Vale, le mercredi de 

chaque semaine par DBC Communications Inc., sise 

au 655 de l’avenue Sainte-Anne, à Saint-Hyacinthe, 

J2S 5G4.

Imprimé par Imprimerie Transcontinental SENC  

division Transmag, 10807, rue Mirabeau, Ville d’Anjou 

(Québec) H1J 1T7.

Courrier de la 2e classe – Enregistrement no 7644 -  

“Port de retour garanti”

Éditeur : Benoit Chartier

Directeur : Michel Dorais

Contrôleur : Monique Laliberté

Directeur de production : Alex Carrière

Journalistes :  
          Adaée Beaulieu et Véronique Lemonde

Journaliste sportive : Annie Gagnon

Photographes :  
          Robert Gosselin et François Larivière

Publicitaires : ��Louise Beauregard, 
Manon Brasseur, Luc Desrosiers, 
Linda Douville, Miriam Houle, 
Isabelle St-Sauveur

PEFC/01-31-106

Certifié PEFC

Ce produit est issu de
forêts gérées
durablement et de
sources contrôlées

www.pefc.org

Toute reproduction des annonces ou informations est interdite.

www.dbc.ca

Hebdomadaire publié par :

Merci de recycler  
ce journal.

Le journal La Pensée de Bagot est membre de :

TIR

AGE CERTIFIÉ    H EBDOS  Q U É BEC IN
C.

 

TIR

AGE CERTIFIÉ    H EBDOS  Q U É BEC IN
C.

 

Téléphone : 450 546-3271

Heures d’ouverture : 
Lundi au jeudi de 8 h 30 à 16 h 30 
Vendredi de 8 h 30 à 15 h

Abonnement : 145,00 $ + taxes par année

4 
 - 

 L
a P

en
sé

e d
e B

ag
ot

  -
  M

er
cr

ed
i 1

er
 n

ov
em

br
e 2

02
3

ACTUALITÉ

Le personnel de l’école primaire Saint-
Laurent de Lawrenceville s’est lancé à l’eau 
sans connaître le résultat en ajoutant un 
cours d’éco plein air à la grille-horaire de 
tous les élèves cette année, misant 
particulièrement sur une prise de 
conscience durable sur la nature et 
l’impact de l’humain sur celle-ci.  
Deux mois environ après la rentrée,  
il semble que le plongeon  
ait été réussi. 

« Nous sommes agréablement surpris de 
l’ouverture des élèves. Ils sont contents d’être 
là et ont le goût de participer avec nous », a 
déclaré le directeur Benoit Bertholet. 

Le lancement du nouveau cours s’est fait 
par la traditionnelle sortie à la montagne 
au Mont Chauve pour toute l’école qui 
compte 29 élèves. « Le premier mois visait 
à leur apprendre comment aller dans la 
nature tout en la préservant », a expliqué  
le directeur. 

Les élèves ont aussi pu participer à  
un atelier de mycologie, soit l’étude des 
champignons. Ils ont fait une sortie en 
nature, puis ont discuté de leurs observa-
tions en classe. 

Une étape à la fois 
Le directeur a confié que pour l’an un du 
projet, ce sont les idées les plus faciles à met-
tre en place qui sont retenues. Elles sont pré-
vues au fur et à mesure afin d’éviter de 
générer le moins de pression possible sur le 
personnel. Les trois enseignantes qui cha-
peautent le projet se réunissent toutes les 
deux semaines pour faire le point et plani-
fier les activités à venir. Une attention parti-
culière est aussi portée à la météo pour 
orienter les ateliers en conséquence. 

Le cours est offert à raison d’une heure 
par semaine pour les 2e et 3e cycles et de 
30 minutes pour le 1er cycle. Le préscolaire 
participe aussi, mais les activités sont évi-
demment simplifiées. Toutefois, cet horaire 
n’est pas coulé dans le béton puisque certai-
nes activités peuvent durer un après-midi 

complet. Les enseignants travaillent égale-
ment beaucoup en équipe pour ce cours. 

De plus, s’ajoutent à cela les cours de tou-
tes les matières qui peuvent également se 
dérouler en plein air. D’ailleurs, la Munici-

palité laisse à la disposition des enseignants 
le parc Oasis situé derrière la mairie. Un 
tableau extérieur ainsi que du rangement 
devraient y être installés sous peu. « Nous 
pouvons apprendre dans la nature et avec  
la nature. Ce type d’apprentissage, nous 
l’avions déjà instauré, mais là nous pous-
sons plus loin en apprenant sur la nature », 
a mentionné M. Bertholet.  

Deux thématiques orientent le cours. La 
première, intitulée Être conscient de son 
environnement, se divise en deux axes, soit 
Comprendre l’impact de l’humain sur l’envi-
ronnement et Agir sur l’environnement. Le 
second thème, nommé Vivre dans son envi-
ronnement, comprend les axes Bénéficier des 
richesses de la nature et S’éveiller à la nature. 
Chaque atelier touche au moins à deux axes. 

Les élèves seront évalués quant à leur 
réceptivité envers les sujets abordés, comme 
le recyclage et le compostage, et leur désir de 
poser des gestes concrets. Un compte rendu 
sera donné aux parents au bulletin de 
février, mais la forme qu’il prendra sera plu-
tôt établie en décembre. 

École primaire de Lawrenceville

Un départ naturel pour le nouveau cours d’éco plein air
Adaée Beaulieu | La Pensée

Les élèves de l’école primaire Saint-Laurent en 
randonnée nature. Photo gracieuseté

Le député fédéral de Saint-Hyacinthe–
Bagot, Simon-Pierre Savard-Tremblay,  
a célébré, le 21 octobre, ses quatre années 
au pouvoir. Alors qu’il était un novice  
en politique, il n’aurait jamais pensé  
à l’époque vivre autant de 
rebondissements en si peu de temps. 

C’est moins de cinq mois après son arrivée 
en poste que la pandémie a frappé le Qué-
bec. « Nous avons appris à la dure. Ce fut 
une gestion de crise bien prenante », a 
déclaré le député. Il a d’ailleurs créé une cel-
lule de crise par Teams réunissant les élus 
des trois paliers gouvernementaux pour se 
relayer les cas urgents. Il est aussi très sou-
lagé d’avoir pu rescaper la saison 2020 du 
Théâtre de la Dame de Cœur, à Upton.  

De plus, une cinquantaine de dossiers 
liés à la Prestation canadienne d’urgence ont 

été débloqués et plus de soixante d’entrepri-
ses ont été appuyées dans leurs démarches 
pour obtenir du financement d’urgence.  
Des milliers de dollars ont également été 
débloqués afin d’aider les organismes com -
munautaires, particulièrement les banques 
alimentaires, et les médias locaux. 

Le député a aussi tenu à souligner qu’il n’a 
pas seulement vécu la crise de la pandémie, 
mais aussi bien d’autres. Le Convoi de la 
liberté à Ottawa en janvier 2022, puis la 
Guerre en Ukraine s’est déclarée le mois sui-
vant. Plus récemment, le 7 octobre, c’est la 
Guerre en Israël qui a éclaté. À tout cela s’est 
ajoutée la crise des passeports à l’hiver 2022.  

« Ça m’a apporté un défi extrêmement 
stimulant et m’a amené à être beaucoup 
plus en contact avec les gens. Je sens la satis-
faction des électeurs. Ils me disent qu’ils me 
trouvent accessible. Je veux continuer à ten-

dre une oreille attentive à nos concitoyens. 
Je ne veux pas me formater et devenir 
ennuyant comme politicien. Je veux tou-
jours garder un côté original. Je suis d’une 
nouvelle génération en politique et je crois 
qu’il est important de ne pas tomber dans 
les vieilles façons de faire », a souligné 
Simon-Pierre Savard-Tremblay.  

Des dossiers chauds dans  
la région d’Acton Vale 
Plus localement, l’élu a participé au dénoue-
ment de dossiers importants pour la région. 
Par exemple, à  la demande de citoyens, il a 
informé les ministères concernés de leur 
inquiétude quant au projet de stockage et de 
transbordement de gaz propane à l’entrée 
d’Upton. La Municipalité s’est finalement 
opposée au projet. Il a aussi participé à la 
modification des heures d’ouverture du 

bureau de poste de Sainte-Christine. Son 
intervention a également permis que le 
ministère du Patrimoine canadien octroie 
309 004 $ au Théâtre de la Dame de Cœur 
pour la mise à niveau de la salle de spectacle. 

Afin que tout le territoire soit bien repré-
senté dans le nom de la circonscription, il a 
aussi contribué à ce qu’elle soit appelée 
Saint-Hyacinthe–Bagot–Acton sur la nou-
velle carte électorale qui sera en vigueur en 
avril prochain. A.B.

Député fédéral de Saint-Hyacinthe–Bagot

Quatre années bien remplies pour Simon-Pierre Savard-Tremblay

Le député fédéral de Saint-Hyacinthe–Bagot, 
Simon-Pierre Savard-Tremblay.  
Photo Robert Gosselin | La Pensée ©
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Un Front commun en grève le 6 novembre

article

Dany Jacquesdjacques@lerefletdulac.com

Les syndiqués du Front commun de la fonction publique exerceront une première séquence de grève, lundi
prochain (6 novembre). Cet arrêt de travail d’une durée d’une journée se fera surtout sentir en milieu scolaire.
Une fermeture partielle touchera les écoles de la région, comme toutes les autres dans la province.

Peu de détails n’étaient dévoilés au moment d’écrire ces lignes. On savait toutefois que les services de garde et
le transport scolaire ne seront pas offerts en matinée.

Toutes les modalités entourant cette journée seront communiquées directement aux parents et sur le site web de ‐
Centre de services scolaire des Sommets.

Par ailleurs, le Québec verra plus de 500 débrayages en santé et les services sociaux, en éducation et
enseignement supérieur. Une seconde grève pourrait survenir si les parties patronale et syndicale ne trouvent
aucun terrain d’entente. (D.J.)
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Un petit « shooter » de nicotine?

Jérémy Trudel jtrudel@icimedias.ca

Les étudiants du Centre d’éducation des adultes des Sommets ont participé,
la semaine dernière, à un atelier « choc » sur le tabagisme, où ils étaient
invités à déguster de faux « shooters » à base de nicotine et de produits
toxiques.

Pesticides, cyanure, détergent, boules à mites et dissolvant à vernis à ongles, voici ce qui se trouve dans le « Nicotine on
the Rocks », un produit coup de cœur du Nico-Bar. Cette une initiative mise sur pied par la Société canadienne du cancer a
pour objectif de sensibiliser les jeunes de 18 à 24 ans sur ce qui se trouve dans la cigarette et les produits de vapotage, ainsi
que de leur donner de l’information sur leurs effets à long terme.

https://www.lerefletdulac.com/archives/1-novembre-2023/
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« On n’essaie pas d’interdire à tout le monde de vapoter, assure la coordonnatrice de la tournée, Camille Meunier. On veut
simplement les informer sur ce qu’ils consomment et comment s’aider à arrêter, s’ils le veulent. »

Le concept est simple, les barmaids préparent les boissons devant les étudiants, en y ajoutant un à un les différents produits
toxiques composant une cigarette ou une « vape ». Les jeunes sont ensuite appelés à goûter à cet horrible mélange, qui
même si les ingrédients sont en fait comestibles, laisse un goût amer en bouche.

« On voulait aller rejoindre les jeunes avec quelque chose qui se rapproche de leur réalité, indique Mme Meunier. C’est
pourquoi on a adopté le concept du bar. Ils sont pour la plupart familiers avec ça, et ça permet d’alléger l’atelier, même si
c’est un sujet sérieux. »

Toujours selon la coordonnatrice, le projet semble faire effet chez ces jeunes adultes. « Ils sont curieux et posent des
questions. Il y en a qui sont vraiment surpris de constater ce qui se trouve dans la vape et la cigarette. Certains sont
tellement choqués qu’ils arrêtent sur-le-champ. »

LE VAPOTAGE EN HAUSSE

Selon une étude menée en 2022 par Statistiques Canada, la prévalence du vapotage est en hausse constante dans la
province. Près de la moitié des jeunes âgés de 20 à 24 ans ont avoué avoir déjà vapoter et près du tiers chez les 15 à 19 ans.

« Le nombre de fumeurs de cigarettes a beaucoup diminué chez les jeunes. Au contraire, il y en a de plus en plus qui se
tourne vers le vapotage. Quand on a lancé le Nico-Bar, on parlait davantage de la cigarette, mais on concentre maintenant
nos efforts sur les produits de la vape », explique Camille Meunier.

Les intervenants du Nico-Bar rencontrent actuellement des étudiants en formation professionnelle, puisque selon leurs
données, les travailleurs qui occupent des emplois manuels sont en général plus susceptibles de commencer à fumer.
Cependant, Mme Meunier et son équipe ne ferment pas la porte à élaborer un projet qui s’adresserait aux jeunes du
secondaire.
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Complexe deux glaces à La Ruche: des poteaux de basket
à prix d’or

Alain  Milette  Magogois fier défendeur de notre forêt urbaine

Le titre fait référence à la réponse obtenue à la suite d’une question lors de la séance de présentation du projet deux glaces
en mai 2022 à l’hôtel de ville. Voici la question et la réponse tel qu’indiquées dans la section Grands Projets Aréna sur le
site web de la Ville :

Question : « Pourquoi ne pas construire le nouvel aréna entre le bâtiment de l’école et le boulevard des Étudiants afin de
réduire la coupe de végétaux dans le boisé ? »

Réponse : « Une école c’est plus que le bâtiment. Il faut qu’il y ait un espace de vie intéressant autour de celui-ci.
Certaines infrastructures existantes, comme le terrain de basket, le terrain de volleyball (à revaloriser), les aires gazonnées
pour pique-niquer, le stationnement du personnel, le stationnement public et la sortie des autobus se trouvent de ce côté. Il
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aurait donc fallu les repositionner ailleurs sur le terrain et nous aurions quand même dû empiéter sur le boisé. Quand on 
regarde l’ensemble des configurations possibles, on maximise davantage l’aménagement du territoire en laissant intactes 
ces infrastructures existantes et en plaçant l’aréna du côté du centre sportif. »

Cette réflexion concerne l’édifice mono bloc de 9000 mètres carrés du premier plan d’implantation en 2017, (on oubli le  ‐
pique-nique et le volleyball ce n’est pas sérieux), c’est évident que le construire en façade amènera des modifications aux 
infrastructures existantes, mais un édifice en longueur de 10 000 mètres carrés pourrait très bien faire l’affaire.

Les photos associées à ce texte aussi publié sur le site web du Reflet du Lac montrent le projet en arrière avec le lot de 45 
000 mètres avec sortie sur la rue du  Cimetière et l’édifice de 9000 mètres ainsi qu’un projet en façade de 10 000 mètres sur 
un terrain de 20 000 mètres. Les deux glaces seraient réunies par une passerelle qui deviendrait l’ère de restauration vitrée 
ce qui permettrait aux autobus de passe dessous en modifiant l’angle d’entrée sans tout changer le débarcadère.

Présentement, le projet est encore sur pause à cause du manque de financement, le chargé de projet nous dit que le temps 
commence à être son pire ennemi alors pourquoi ne pas regarder le tout avec objectivité et changer de plan ?  La même 
personne nous disait en juin 2023 qu’aucun architecte n’était associé au projet à ce moment, c’est en plein le temps de 
modifier le tout.

En résumé, la préparation du terrain dans le bois coûtera au moins 10 millions en excavation, déblai, remblai, dynamitage, 
mesures exceptionnelles de mitigation, venues d’eaux souterraines importantes et j’en passe, c’est voisin d’un milieu 
humide de forte valeur. Sans compter le budget inconnu alloué au remplacement de près de 20 000 mètres carrés d’arbres 
matures abattus, des délais interminables, une facture de 43 millions et on a pas vu une seule soumission.

En façade, des délais très courts pour la mise en chantier, terrain plat, très peu d’arbres à remplacer, on garde l’intégrité de 
la forêt, services publics, égouts, aqueduc, ligne électrique trois phases à quelques mètres, espace pour stationnements, 
sortie immédiate sur le boulevard des Étudiants.

Citoyens, à vous de juger, n’attendez pas de voir le trou béant que ça va faire dans le bois avant de réagir, ce projet n’a 
jamais été en consultation publique, que du travail en vase clos mêlé de désinformation dans les médias, des millions de 
fonds publics très mal gérés et on nous l’impose, et tout ça sans aucune étude d’impact environnemental, ça prend du culot 
faire de la sorte. Bientôt, on vous invitera à contribuer à du sociofinancement pour combler le manque à gagner, mais on ne 
vous invitera pas à en discuter au préalable, on dirait que les consultations publiques ne sont pas applicables dans ce cas et 
pourtant on ne parle que de ça en  Ville la participation citoyenne.
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Les Cantonniers remportent leur « Semaine des
rivalités »

Patrick Trudeau ptrudeau@lerefletdulac.com

Les Cantonniers ont complété un doublé victorieux face aux Estacades de ‐
Trois-Rivières en l’emportant 6-2 dimanche dernier à l’aréna de Magog,
dans le cadre de la Semaine des rivalités de la Ligue de développement du
hockey M18 AAA du Québec.

Cinq jours plus tôt en Mauricie, les Magogois avaient remporté le premier de deux duels au compte de 7-3.
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Après avoir amassé deux points lors de la joute initiale, Gabriel Courchesne a encore mieux fait lors du deuxième match
avec un but (5e) et trois mentions d’aide.

Son partenaire de trio, Antoine Boudreau, a également bien fait avec deux buts (10e et 11e) et une passe. Boudreau est du
même coup devenu le premier joueur des Cantonniers à franchir le cap de 10 buts cette saison.

Lors de la première joute, c’est Raphaël Messier, avec un doublé (6e et 7e), et Charles-Antoine Adam, avec une récolte de
trois points (dont son 3e but), qui avaient volé la vedette à l’offensive.

Les gardiens Alexandre Raymond et Kyan Labbé ont chacun inscrit une victoire durant cette série aller-retour.

Les Cantonniers disputeront cette semaine une séquence de trois parties en quatre jours, qui s’amorcera ce mercredi
1er novembre à Magog, face aux Riverains du Collège Charles-Lemoyne.

La troupe de Samuel Collard accueillera ensuite les Gaulois de Saint-Hyacinthe, ce vendredi à Magog, avant de terminer
son week-end en rendant visite aux Lions du Lac Saint-Louis.

Match en mauve

Les Cantonniers lancent une invitation spéciale à la population, ce vendredi 3 novembre (19 h), alors qu’ils disputeront un
match en mauve au profit de la Société canadienne du cancer.

Ainsi, les joueurs porteront des chandails conçus spécialement pour l’occasion et qui seront ensuite tirés parmi les
spectateurs. Les recettes générées par la vente des billets seront remises au volet « Le hockey pour vaincre le cancer ».

Boislard parmi les espoirs de la LNH

L’ex-Cantonnier Raoul Boislard figure sur la liste des meilleurs espoirs en vue du prochain repêchage de la LNH.

L’attaquant de 17 ans obtient une cote B selon le premier relevé de la Centrale de recrutement de la LNH, ce qui équivaut à
une possible sélection en deuxième ou en troisième ronde.

Boislard, rappelons-le, évolue cette année avec le Drakkar de Baie-Comeau en compagnie de son frère Jules, et ce, après
avoir passé une saison en Colombie-Britannique.


